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         David Ricardo (1772-1823)

I) Biographie 

Né le 19 avril 1772 à Londres, il vit dans une famille d'immigrants juifs portugais. Il travaille dès 14 ans comme agent de change à la Bourse de Londres avec son père. Il s'enrichit rapidement par la spéculation puis vit de ses rentes. Il prend goût à l'analyse économique à travers les ouvrages de Smith et de Say et publie la première édition de son ouvrage majeur "Des Principes de l'économie politique et de l'impôt" en 1817. Parlementaire en 1819, il participe aux débats économiques et politiques de l'époque en s'opposant aux lois protectionnistes, (Corn-laws). Son disciple Richard Cobden, mènera à bien la lutte pour leur abolition.

II) Les principales théories
L’analyse globale proposée dans " Des principes de l’économie politique et de l’impôt "(1817), comprend une théorie sur chacun des grands concepts de l’économie: production, consommation, répartition, formation des prix, analyse de la valeur... 

Trois analyses sont restées célèbres:
· La valeur des biens est constituée par la quantité de travail incorporée en eux. 

· Différente du profit, la rente est le revenu de la terre: mais comme celle-ci revient à la classe des " propriétaires de la terre ", l’économie tend vers un état stationnaire. 

· La " loi des avantages comparatifs (ou relatifs) " est encore actuelle, et justifie le libre-échange : même si deux pays n’ont pas d’avantages absolus, ils ont tout de même intérêt à commercer. Ricardo ne propose pas d’expliquer le niveau précis des prix auxquels se réalisent les échanges, mais seulement la fourchette de prix pour laquelle les participants réalisent des gains. 

Concernant l’analyse de la valeur, Ricardo soutient l’idée, qui sera reprise par Marx, que c’est la quantité de travail incorporée dans les biens qui lui procurent cette valeur. 

La rente se distingue du profit car elle représente le revenu d’un facteur indestructible et non reproductible, la terre. La rente foncière serait à l’origine de la baisse des profits. 

L’effet Ricardo. 

Compte tenu de la différence de la composition du capital, une hausse des salaires ne manque pas d’influer de façon inégale sur les marchandises produites dans des conditions si différentes. 

En effet, si les salaires varient, les valeurs relatives des marchandises se modifient quand on les compare avec d’autres marchandises produites avec une proportion de capital fixe différente. "L’orge relativement aux cotonnades, et l’avoine relativement au drap, pourraient gagner ou perdre de la valeur "( p.71). L’importance de cette modification de valeur relative des biens provoquée par une augmentation ou une diminution de la valeur du travail, dépendra de la part de capital fixe dans l’ensemble du capital employé. 

Si cette part est importante, la valeur relative diminuera tandis que toutes celles produites principalement par du travail, ou rapidement mises sur le marché, verront leur valeur relative augmenter " . 

Les avantages comparatifs: clef du mystère 

Reprenons l’exemple de Ricardo: deux pays, l’Angleterre et le Portugal qui produisent chacun deux biens: le drap et le vin, mais dans des conditions techniques différentes qui sont résumées dans le tableau suivant: 

Tableau 2 Quantité de travail par unité de bien (en hommes- année) 

Vin Drap

Angleterre 120 100 

Portugal 80 90

Les avantages comparatifs sont exprimés chez Ricardo à partir des prix relatifs internes ou coûts d’opportunité. 

Tableau 3 Prix relatifs internes 

vin/drap drap/vin 

Angleterre 1,2 0,83 

Portugal 0,88 1,125 

En Angleterre, une unité de vin vaut 1,2 unité de drap et une unité de drap vaut 0,83 unités de vin. 

Au Portugal, une unité de vin vaut 0,88 unités de drap et une unité de drap vaut 1,125 unités de vin. 

· Le Portugal a intérêt à se spécialiser dans la production de vin. 

Produire une unité de vin supplémentaire l’oblige à renoncer à 0,88 unités de drap. Mais, produire une unité supplémentaire de drap le fait renoncer à 1,125 unités de vin. S’il produit plus de vin pour en exporter en Angleterre, chaque unité vendue lui rapporte 1,2 unités de drap contre 0,88 en autarcie. Ainsi, en produisant 2 unités de vin, soit 160 h/année, le Portugal peut garder une unité de vin et obtenir de l’Angleterre 1,2 unités de drap. Soit un gain de 10 h et plus de bien à consommer. 

· L’Angleterre a intérêt à se spécialiser dans la production de drap et à en exporter une partie au Portugal. 

Chaque unité vendue lui rapporte 1,125 unités de vin contre 0,83 en autarcie. Produire une unité supplémentaire de drap supplémentaire l’oblige à renoncer à 0,85 unité de vin. Par contre, produire une unité supplémentaire de vin coûterait 1,2 unités de drap. Ainsi, selon le même schéma, l’Angleterre, en produisant 2 Unités de drap soit 200 h obtient 1 unité de drap et 1,125 unités de vin. Elle gagne ainsi 20 h et plus de biens à consommer. 

Chacun des pays gagne à se spécialiser dans la production du bien pour lequel il a l’avantage comparatif le plus élevé, soit le coût comparatif le plus faible ou encore la productivité du travail la plus élevée. 

Il y a donc réallocation du travail dans le secteur où sa productivité est la plus élevée et les deux pays gagnent à l’échange:chacun dispose d’un supplément de marchandise par rapport à la situation d’isolement, tout en ayant un coût de travail moindre (10 h pour le Portugal + 20 h pour l’Angleterre = 30 h pour la combinaison retenue). 

Des échanges régulés par la monnaie. 

Au- delà de la loi des coûts comparatifs, Ricardo reprend l’idée de Hume, d’une " répartition naturelle de métaux précieux ". Ce mécanismes non seulement équilibre le commerce international, mais encore intervient dans le niveau des prix relatifs d’un pays à l’autre. Il sera perfectionné par Stuart Mill. En définitive, il serait préférable que le capital circule, mais des raisons à la fois psychologiques (aversion au risque) et institutionnelles (lois sur l’immigration) freinent un tel mouvement. Si les exportations croisées de vin et de drap s’effectuent, il faudra que les prix internationaux pratiqués permettent une rentabilité minimale ; celle- ci ne peut s’exprimer qu’en monnaie. La monnaie joue alors le rôle de " moyen général de circulation ", dont la répartition entre les pays s’ajuste à la circulation naturelle des marchandises. On peut imaginer une accumulation de monnaie en Angleterre et une diminution de sa quantité à l’étranger. 

" Mais la réduction de la quantité de monnaie dans un pays et son augmentation dans un autre agissent non seulement sur le prix d’une seule marchandise, mais aussi sur le prix de toutes les marchandises ". 

On peut admettre que l’Angleterre emploie le plus grand savoir- faire et les meilleures machines, dans la fabrication des marchandises d’exportation. Elle pourra ainsi importer une grande quantité de monnaie en échange de ses biens. Mais si l’Angleterre accumule de la monnaie, celle-ci perd de sa valeur et les prix augmentent; à l’inverse au Portugal, les prix diminuent et les prix baissant, les exportations sont favorisées. 

Il existe donc une tendance cyclique du développement du commerce international. Un pays très favorisé du point de vue du commerce international, aura tendance à subir une rentrée de monnaie et par conséquent des prix plus élevés et une perte de compétitivité. 

Une monnaie dépendante de facteurs réels. 

Le commerce extérieur permet de voir comment la monnaie est déterminée par des facteurs réels à savoir l’imposition relative, le savoir faire des travailleurs, les avantages du climat ou des productions naturelles, et " beaucoup d’autres causes "; elle ne peut ainsi avoir la même valeur dans deux pays quelconques. Ces variations de la monnaie n’ont cependant pas d’influence sur le taux de profit. Ce dernier dépend du salaire réel. 

· Or si les salaires réels augmentent du fait d’une augmentation de la monnaie, cela n’a pas d’importance car toutes les marchandises augmenteront. Il y a aura par contre rétablissement automatique de l’équilibre du commerce international. 

· Si les salaires augmentent du fait d’une augmentation de la difficulté de production, les profits baisseront et nous retrouvons le processus de la dynamique grandiose. 

III) Les principaux ouvrages

( Essai sur l'influence du bas prix du blé sur les profits, 1815
( Principes de l'économie politique et de l'impôt, 1817
IV) Citations

« La tendance invétérée des individus à s’adonner aux délices de la société domestique n’est freinée que par le principe de réalité. »

«They will fall as wages rise, and rise as wages fall. »

«Corn is not high because a rent is paid, but a rent is paid because corn is high. »
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